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Naus ne ferons pointsortir de numéro mardi prochain, 9 du décem- temps, Ignace de oyola avait vu s'ùl ver des établissements de soA ordc
à cause de la féte dI Pretul c Conception, en eonséqîuence il ne suh. tot los points du globe: à Jérusalenu, à. Constantinople dàns.Pîle de

orti ra quei vendredi proch:i n. Chiypre,.n Amérique.o lais son oil-ardent avait perdu de son éclat, .et
les pulsations de son grand cœur devenaient plus:faiblsê -l i.a-.v Laynez,là.

OPINION D'LUN JOURNA L PROTESTANT SUR, LS JÉSUITES. gl«ire de son ordre,dirigeant le Concile de Trente par Pautorité de son génie.
de sa science et de sa vertu ;.ea Sociêlé était partout: respectée, hono:-éeNuus trouvons dans l numéro de septemb r e dc l Revute des Unieersi- exaltéc. Les labeurs de sa jeunesse; il les avait.yus couronné dansisa vieil-lés d 'Oxford oft de Cn-idge un article qui mérite, à tous égarde, l'atten- lesse ; mais le sommeil de la noit s'apesartissait sur ses .paupières. -Deshon du publ.. . fatigues sans nombre et des maladies viennent fondre à la- fois sur- Ignace deAiu moment ou les implacables enne tis de li Compagnie de Jsus çn Loyola. Ce fut un vendredi, le dernier jour du mois de Juillet de "l'annéeFrance, recueillent, dans la persécution quils lui font suiir, le fruit des ca- 1556, dans la capitale du monde chréif-en, une heure avait le lever du sp--luniies et des outrnges dont ils IFont assaillie avec un redoublement île Li- leil; lue le noble Espagnol, étendu sur itn lit dangoisses. prononça:-Id nom**reur et de mauvaise fm, il est iutércssant de savoir comment cet ordre il-. de Jésus et mourut comme il avait vécu.-Dans la matinée du jour dù. illustre et malheureux est apprécié de Pautre côté du détroit, en présence de expirai.pn s'arràtait dans les rues. sur les places, publiques, dans les salonstille sectes hotiles, dans un recueil essentiellement protestant, par des des rches, d«ns les hôpitaux des pauvres, dans les ladreries ; on s'annonçaitucrivais de talent, qui s'dressent à 'élite della société aussi bien qå'à la cr accents douloureux.que "1 le saint était mort ! ' On ne tarirait. pas si

jeunesse studîieuse de la Grande-Bretagne. lon entreprenait d'énumérer les attestations qui sortirent spontarément deLa publicaion le Cet article a été provoquée par l'apparition du triste toutes les boutches pour témoigner des méri.tes et des vertus d'Ignace .de Lo-roman de bm. Sue et par celle de ln'dmirable r/;cit de M1. Crétinueau-Joly. yola. Et nons aussi nous eprouvons.un sentiment bien doux à nous arrêterLe critique a puisé dans les téiitoignages irrécusables de Phistoire la réfutation aussi auprés'du lit de mort d'un homme comme Loyola ; nous aitioni à lesolide des réves d'u n iniagination en délire.; et en rendant un eclatai contempler le pidl déjà sur le. etuil des parvis célestes où lavaient dévancthommage a vmctnes, sa haute impartialite flétrit comme ils méritent les plusieurs de ses disciples et de ses fÈr-res. Louis de Gonzague, qui: avait Jenensonges éhonies de ceux qm dénoncent les Jesuies et les S uvres sang.d'tun prince et Pàime d'un ange, marchait à la tt dè cette cohorte sa-'crée et nomnbreuse qui nravissait le sentier étroit et escarpù de la vie' éter-L'auteur s'occupe d'abord dM M.- Eugène -Sie et de portraits odieux« noue. l t c . d
dont le feuilîctonniste du Constituiionnel a chargé tableau, puis il asse La ociéé de Jésus s'est toujours distinguc éminemment par la saintetéa Phistoire de ces Ionitmmes qui ont été i cruiellement ditTaniés, et il dit et ha pureté de la vie de ses membres, tandis qu'une intelligence hardie dansc.Des hommes dEtrt et do Coir ; des lionimes. de itcures titi goût l. ses conceptions, flexible dans le choilx des moyensm et tenace dans son ·but.a
phts pur, et de Ploquenmce la pins exaordnre ;de-, prêdiceurs d'une lmpr.ie .a cec Suédfe in ca'rucire. non -moins remarquable.éloquence plus extraordinaire encore; des diplomates consoimes et.d'un " Leurs généraux et leurs principaux chefs sont et ont toujours été destact exquis ; enfin, des esprits maîtres danls tous .les departements deFin- hommes d'une haute portée ; prudents, mais possédant plus de hardiessetelligence ; des -ages des samts, des nini-rs- il imposant cortége qu'on n'en a ordinairement dans les âiires humaines ; tètes calmes et ré-qui défilc devant des Jésuites, et qui l'arracha malgré lui à ses prjiu fléchies, mais .des creurs qu'on.n'a jamais accusés de dureté : des hommesges denfanee, par l'imposante mrajest de leurs caractères et dî leurs auxquels on peut se fier sans crainte qui agissent généralement avec désvucsSuvres . larges, qui font continste avec l'esprit étroit dii siéele. Sous la -conîdctt de

il met alors en parallèle les deux grands réfornateurs dt seizième siècle, ces chefs admirables, lancée dans la noble carrèrc de la vertu- sur les brû-et il continue lants chaiips de bataille de la morale, de« la-pureté et de lordre, Parinée desc Pour connaître les enlints. sachons apprécier le père. Dont Ignace de Jésuites s'avance, grande par ses victoires plutôt.que par le nombre de ses
Lovonia et Luthier furent les Oronasîdes et les Arimanes du seizièmc siècle. comibattants. -Ce sont des prédicateurs persuasifs. de moeurs polies, mais de,Luther était vraiment un homme extraordimaire, mais l'instinct arinial vris et jmn"faýtigables missionnaires : des hommes de lettres chaleureu% d'undorui uat ci iii il n t ~tle ype cét:itle out tics~ oinnc de~ non re chaleuîueux iidomnait eri kn ;i en) erint le type, c'était le principe de toute sa vie, goût pur ; des hommes de science ardents, mais non .visionnaires des hon-et jutsqti- sa mort, il n'a connu d'autre loi. Il était la personnification mes du monde, mais non pas des mondains. Tels sont les..ióuites,
réelle du matérialisme, ut sesualisme, . le porte-étendard des oevres dle On a reproché aux Jésuites l'esprit d'intrigue
la chair. .n ICncore un fois, répond le critique, dans quel .hut intrigueraient-ils /

4i Don Ignat.e le Loyala était un hmmne plus extraordinaire encore : Serait-ce afin de ramener P'enfahnt prodigue dans les bras- de soni père.?:oùt
peut-être le plus extraardinaire di seizime siècle. Ont a surnommé le, bien poir réconcilier l'époux avec l'époîuse ? Serait-ce pour arracher des
Jésuites! "4 les gralnds spiritulistes ; " ni milieu d'un àge corrompu, leur pleurs ai un utditoire qui s'assemble autour de leur chaire ? Leur crime est-il
fondnteur a fait de son corps unie tuice durant trente-cinq années d'une Vie le persuader nu public de ,otus les pays civilisés que leurs ouvrages sotit
untque. écrits avec une pureté attique, quoiue av.ec la chaleureuse ardeur 'qui dis-

" On sait les doctrines que Luther débitait ci chia ire ; nous .i'oscrions en ingue leur flondateur ? Aspirent-ils à coivaincre les hommes érudits'. qu'ils
souiller nos pages, quoique trois cents ans aient passé par dessus -c scanda- ont le la science ; les hommes de lettres, qu'ils connaissent la littérature ?
Je ; ses scrinons sur le mariage sont efirayables d'iinuinoralité. Vetlent-ils faire accroire à leurs crénnciers qu'en aflhire dargent, il ti se

A Au contraire, les plus simples expressions d'Ignace de Loyola, des pa- pourrait trouver des hoimnes dont la loncttalité fût plus inconparable que
roles échappées dan.s les rues, dans les hfnitaux, tans quelques entretiens celle des Jésuites ? Veulent-ils, pour arracher de la bouche d'espioîns liai-avec les airmis ou îe-I ennemiiis, sont presque trop sublimes, im poiur la nux et vindicatifs, laveu que la pureté de leur vie est hors d'atteinte, nu-
chaire, tant soi rares les esprits capables d'en apprécier le fondateur. dessuts de tout soupçon ? Est-ce là le but de leurs intrigues ? Mais l'intrigue

s co par leur consquences naturelles d'ntd haute supériorité. d'un mérite incontestable ,?
" Lutler -avait îléjà lc. des symboles le foi protestants tout ce qe l'es- Il est vrai que ce mérite ime ne saurait manquer de prodnire l'envie.et-voilà

prit plus modéré de Mlnchton y nvoit inséré de conciliant. Lorsque les comment elle s'attaque à des hommes dcné=us de tout pouvoir,- si ce rest
premières sessionîs du Concile de Trente s'ouvrircut, il fit paraitre uni nlani- celui de i.a vertu. Voilà coiment elle les poursuit dans d et-les ent-feste -furibond, dains leqiuel il répanndnit unI torrent d'invectives conttre cette 'eloppe, comme la luinique i'Hercule, dans la persécution et dans les tour-
assemblée savante et vénérable !-Il écrivit, il déclamn,il gesticula, il s'cm- nonts avec un persistant et infatigable acharnement.
porta. Il savait aoyer comme le cleien, pour me servir d'une figure qu'il " Grands ei etux-imes, les J ésuiles ont toujours su formler de granusniTectioniait. Ce fut cri 15--G qu'il tomba malade subitcmcti, et s'endormit homnmnes ; et c'est la cause réelle de cette liainie jalouse portée à leur Société
dans le même esprit qui avait aniné toute sa vie 'par l'Université de Paris. .Peu île personnes se doutent du nombre de sujets

" Dix amnées s'étaient écoulées depuis la mor- de Lutler. Pendant ce illustres qii.pendant les trois derniers siècles, sont sortis de l'école des Jôsui-


